
CONTRE L'ÉCONOMIE DE GUERRE ET LE BUSINESS DE LA GUERRE 

CONTRE LE SALON DU BOURGET  

RDV DU 20 AU 22 JUIN 

Partout dans le monde des peuples sont privés de 
leurs terres par les armes. Ils s’en voient chassés et 
se font massacrer au moyen d’un arsenal militaire 
qui assure les intérêts extractivistes, agro-industriels 
et coloniaux des grandes puissances. 

A l’intérieur du pays, les mouvements sociaux, 
syndicaux mais aussi écologistes sont réprimés et 
mutilés de manière croissante par les armes du 
maintien de l’ordre. Les habitant·es des quartiers 
populaires et personnes racisées en sont la cible 
privilégiée. Nous en avons aussi fais les frais et 
connu des pluies de grenades sur nos 
manifestations. 

Une partie substantielle de ces armes – de guerre et 
de maintien de l’ordre – sont produites en France, 
second vendeur de matériel militaire dans le 
monde. La France est ainsi  complice des massacres 
de civils en Palestine et  et laisse ses entreprises 
contourner l’embargo pour livrer des armes à la 
Russie. Sur les 5 continents, les entreprises 
extractivistes, agro-industrielles ou du BTP ont tout 
intérêt à ce que le gouvernement français et les 
autres se dotent de toujours plus de moyens de 
réprimer celles et ceux qui s’opposent à leur 
domination. Le lobby de l’armement a tout intérêt à 
appuyer partout la logique de militarisation en cours 
pour en tirer les plus grands profits. 

Ces derniers mois, une coalition qui regroupe une 
douzaine d'organisations a vu le jour pour opposer à 

cette logique de guerre contre les peuples et leur 
droit à la terre, ici et ailleurs. De la lutte pour la 
libération du peuple palestinien à la dénonciation 
du continuum colonial français en passant par la 
répression des exilées aux frontières ou aux impacts 
de la chimie de la chimie de guerre, tous ces 
collectifs font face aux aspects les plus destructeurs 
du complexe militaro-industriel au niveau mondial 
ainsi qu'à ses déclinaisons sur le territoire français.   

Cet engagement commun contre les guerres a 
forcément une dimension internationale complexe. 
Il n’est pas dénué de contradictions et ne cherche 
pas à nier les nécessités de résistance armée face 
aux invasions militaires et aux dictatures. Nos 
solidarités impliquent de s’engager résolument du 
côté des peuples et jamais du côté des régimes 
autoritaires et forces réactionnaires qui cherchent à 
mettre les populations au pas. Notre coalition fait 
bloc aussi contre les régressions sociales, 
écologiques ou sur les libertés publiques qu'on 
voudrait nous imposer au nom de la course à 
l'armement. C’est en ce sens que nous appelons – 
aux côtés de mouvements anti-coloniaux, 
anticapitalistes, féministes, antiracistes, écologistes – 
à faire la guerre à la guerre.  

Au mois de juin prochain, aura lieu à Paris le salon 
du Bourget, le plus grand salon mondial de 
l’armement, où le criminel de guerre Netanyahou 
est annoncé, ainsi que des ventes d'armes aux pires 
régimes de la planète.
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